
A. IA CAissE dEs E'colEs . 

le problè.me de,s livres, .s.calta·ire.s 
Le. Caisse <ies Ecoles 11 procéd~ 

dure.nt les vacances au recens~· 
ment des livres scolaires en us~­
ge dans nos écoles. 

• rnvè11torier, v.érJfler J!éJat des 
collections,. réparer n1,é1ue cer· 
tains ouvrages, tout cela repr':­
.sente un grand travail de mise en 
ordre Indispensable Qui vise il &'I· 
tlsfnlre mieux encore les besoin; 
d'une poptilation scolaire crois· 
saute tout én réalisant 'des éco· 
non1lcs. 

Et 1110.lntêtiant Quelquê'I; COLI· 
clus!ons s'imposent qu'il n'est pas 
inutile de porter à la connaissan 
ce de la populaUon. 

La CaisSe. des Ecoles possède 
':(,environ 60:000 ouvrages rêpart?, 
~Cie.us les "cotes .primaires et dnn; 
~ les collège_s. .Le seul C'ollêgcs 
~Martini, 'le plus· jn1po1•tnnt de.< 
",établissements en pos.<ède 16.000. 
!:G'est un c_apltal très importan~ 
:;qul pe_ut se chiffrer à qùe1quc~ 

11 dlzaines (je n1illlons. 

t. .Pour renouveler les o.uvrages 
~·ir.réparables. •pour fah·e face aux 
iLcho.ngeirien(.S de· programme ('h'ê· 
,:Jas I• comblétt fréQ ucnt), la ca1ss~ 
~des Ecoles. grâce aux subvent.lon~ 
3.de JI\ MunlclpaUté nchèfce Cbnqu1· 
. année pour 5 à G millions d 'ou­
°'"vrai:es neufs. 
il . SI• l'on s~i;ve1t les consélls rtu 
7gouve~ne1netitJon pourrnlt a'chete1 
. ;:aes 11.-res d'oc~asion. Ce sera'it un 
..JTJOYen de réaliser des économies 
: mals, on e5time à. la Caisse des 
'Ecoles Que les-enfants du peup:e 
méritent mieux que cela. 

'!' Evidemment; il n'est pas POii· 
:rslJ:>l,e de djstribu~r c)lnque '!iIDlé~ 
"..6.0.000 ouvt'àgés n·eurs : D)als on, 
:doit fa.Ire -en sorte que cliaquc' 
félève reçorve des livres · convena­
'-bles. 

Un élève de lre Moderne va 
J;ecev_olr 19 !Ivres. Sur cette QUM· 
tlté 11 n ·en aura. p_eut-étre que 7 
ou 8 absolument n·eu!s les autrês 
serc;int cependant .. .,parfaitement 
utllisables. , L'enfàqt et tes pat 
rents:comprendront tout de mé1r!!' 
Qlle le prêt de cês 19 ouvrage;' 
1·eprésentc pour e\IX tine éconcr 
mie d'environ 20.000 frs. c·est ui• 
avantage nqn négligeable. -En rcgnrd <le telS avantog~s 
·on P,cut exlser des. unJ et deJ 1 

alitt·é'.S certaines atl(entlôns. 
NoüS avons montl:è que ln Cais­

se des Ecoles possède ~11 livres 
un capital précieux. ".'ais ce ca, 
pltal, il est la proPrletê collectl­
ve. €bacun a le devoir de les cor.· . 
server : élèves, parents , lnstlt•:· 
telH'S\ profe,'jse'urs' tous, doivent. 
ullir lêurs eUovts dans ce but. 

Ces éonsells ne s'adressent pa~ 
à tout le monde. Nous savons 
bien les exigences répétées de• 
Instituteurs et des iilst!Lutrlc~ 
pour que les IJvres soient cou 
"erts, P.lilur é~Jtcr <1.u·t1s •ne soient 
g11JboJnJiés ou deo1lirës. Noù; 
constatons le souci de bien de~ 
parents pour répar!)r un Uvr• 
dont la tranche se déêolle. 

valeur globale de 400.000 tr5 .. SI 
pendant 5 ans, li n'est pas néce.; 
s\llre de re~placer ces 011vrages 
c est une somme de 2.000,0.00 di 
francs Que là Caisse des Ecolè! 
n'aura pas a· dépenser. ' 

Et l'exemple ne porte oue su~ 
un seul OU\Tagé. 

Et o.ussl ràut·ll aJouter que èe 
calcul est fait sans tenir càmpt'è 
des haussèS rêgulfères ; car cetle 
année encore 'Jl faut s·atf'endre 
à d,C!> 1>0..u5*e.s 1•a~lanc <!~ lO il. 
15%. Ln sol-Î!isant baisse deo til-oi,; 
J?.OUr cent !Ùlllonaée par Je gou· 
verncment ne trompera: que le; 
nal'fs. 

Au moment oil Jes d!strlbuUon., 
de 11\ires von,t Sê .fnJre, nous avons 
voulu attirer l'attention de~la po­
·pulil'tlo1,, a..ë4iiîf!!PdS èt.,d.es·~·etl~ 1 
(fes n1aUTes··'.é.ti dés élèves sui' l'Jn. 
térêt qu'ils on'f, tous à respeéter 
leurs propres Instruments- de 
travail, à déien_dre les finances ~.' 
la collectivité. tout en remerciant 
ln Munlclpallté des errorts consl­
dërnblcs qufêlle accomplit pou~ 
l'lnstrucLlon lfês en!ants de •R 
coriln1une. . 

La Cn~ des ~les. 

Qu'ils soient remerciés de celr 
te attentlO!I pour le bien public ! \ ~ 

!\fais 11 rnut bien le dire, com· 
bien de nég!lge11ces 1pou11raie111, 
être é.vltées èt 'p'àr co11séquenL . 
combiea d'économies réalisées : 

AU SUJ,ET . 
DES 1DIS,TRIBl!.ITIONS 

Un seul exemple pour preuve : 
Un livre de litt.ëi:ature de la 

classe lie l're ou de 2me Moderne 
coûte 2.000 frs. n peut durer un 
1an ~Q'mn1e, Il peu~ .. giµ:ér plusieuro 
e.nnel!s. Toub dépen·d du soin de 
l'enfail_t.. Il y n deux cént.s livres! 
<I.e ce genre en cicuiàtion au co!­
lège ~fartlru représentant une 

- . 

DE LIV.RES 
La Caisse de; Ecoles commu 

nique : 
De nombreux enfants dJ\ Tou­

, IRn sont re!US:~,s da·ns les, établis-
1seme11ts' de cette ville par ·ma•l· 
que de pinces. 

t1s se [ont donc Inscrire à La 
Seyne. 

Ils prétendent à la gratult.ë de~ 
livres scolaires conlll1e en béné­
ficient les Seynols. 

Il n'est pas po..<tS!blc à IJl C.als­
. se des Ecoles éle leur donner sa• 
tlsrnction dans l'hnmédlat. 

SI la Ville de Toulon accépt~ 
le versement à La Seynp d'une 
allocation pour fournitures sco. 
!aires comme le !ont les comtnu 
n~ voisines de:'St-Mandrler. Ban-

' dol, ·sannr.y. S!x-!1'ours. Il un,~ ~J!· 
r.a· alovs poS:Slble élc donner sRtl~ 
Cactlon aul( jèuni!$. To11!01U11l!S. 

Dans le cas contraire. Ils ,,e. 
•ont dans l'obllgatlo11 d'achete• 
leurs livres 

Le Bureau dCs Ecoles. 


